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47, rie Rideau, entrée sui le marccbé d'Ottawa.
j uanp1rth London’ Pet*|iA- M. P. M. P
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M» ni toi a, Territoires du Nord Ouest et la Co 

.. . ■’ *. I lombie Britannique..........
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lee trains du Grand Tronc pour l’Ouest, et à hST. Montréal, etc...........
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le sud. Arrive à Montreal à 11.35. j Provinces Maritimes et l’Ile du Prince El
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Québec et Trois-Bivièrea................................

i ETATS-UNIS.—Via Ogdensburg..............
OUEST des Etats-Unis....
NEW-YORK, malle directe

BOSTON
Rouses' ___ __

L’EX PRESS DEBOSTON Prescott...................
et NEW-YORK (passant do

par lé Coteau et le nouveau pont en acier) Kemptville............
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, j Merrickville 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phfia- j Chemin de eek di 
delphie, et tous les points au sud, avec | Manotick, North ( 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
juscpià Boston et New-York. (Ce train arrête 
à toutes leeetations entre Ottawa et Rouse's

M. P M.A.
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de Cages d’oiseau, ustensiles de c 
tuyau on plomb pour aqueduc.
NO, 284 RUEDALHOUSTE

Ch
AlexaJ. B. DUFOBD, 108 Rue Rideau 8 00 1 303S 00MS VOMBtm MEDECINS QX7I EMFIOIEWT X.AuiHine, et an's Springs, South Indian, St Polycar I

pe. Coteau Station, etc..........................................f
Jonction du C. de Fer Pontiac et Pacikiqvk . 
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Shawville, Heyworth, Fort Coulonge, etc... 
Aylmer..........................................

SOLUTION PâUTAÜBEBGEEF"En main stock de Tap 
les plus variées

isseriea lie .3 1 30l’Est et du Sud. Le train quitte 
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8 45A. C. LAROSE néral desAgent gciMALADIES DE POITRINE Par Diligence 
Bell’s ('orner, Richmond, Skead’s Mills, Hin 

tonhurgh, Fallow field et Mosgrove
Ottawa. 19 juinPHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ANCIENNES 9t OPINIATRES 

En Vente ohes L. PAUTAUQERQH,
DÉPÔTS DANS TOUTES LIS PRINCIPALES I

J 11 002 (M)L’emploi de la Scmoutê 
Mounrt est recommandé 

aux femme* enceintes

aa. rue Joies César. PARI».
PHARMAOtFS nu CANADAComptable, auditeur, syn

dic, et agent d’assurance, 
sur lavie, contre le feu et 
les accidents.

6
4 10 45, aux nour

rices, et aux enfants pendant toute 
la période de la dentition et de la
croissance.

L’Académie de Médecine * volé 
des remerciements à M. Mouriès: 
et l’Institut oe France lui a décerné 
une médaille d’encouragement an 
concours des prix Monlyon pour 
cette découverte qui exerce une ai 
heureuse influence sur la diminu
tion des maladies et de la mortalité 
des enfanta.

L’usage de la Semouls Mouriia 
chez la femme pendant la gros
sesse et la lactation et chez l’enfant 
pendant la dentition et la crois
sance, est de liât re à développer 
de vigoureuses constitutions.

Une instruction est jointe à 
chaque flacon.
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19. rue Jacob. Pari
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Les meilleurs quai 
de charbon bitu

Les PRODUITS de la. mineuv -t
<6 Parfumerie Ohba L. HAND«

■■
BIENCRIBLE of Toronto.ET T/(IVl »E307, rue St-Honoré, à PARIS

Tan* ORIZA-OIL-ESS.ORIZA* OR 2A LACTÉ «CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE -0RI2A-T0NICA ORIZALINE-SAVON-ORIZA

a
Sv OhEILLY & HENEY,

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC : .
1° Aux soins tout particuliers qui président à- leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

RIAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre ttur leur réputation 

noua avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.

16$ VÉRITABLES PRODUITS M VENDENT tins toutes les I.4IS0NS HONORACL ES de PARFUMERIE et DROGUERIE
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Un An en 
Un An par
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ces sortes de jours, à la fois trè 4 
vite et très lentement. Ensuite 
la cérémonie ent lien. La 'evéo 
du corps avait am «né une foule 
considérable de carient et aussi 
d’anciens amis, repentants de
voir si fâcheusement laissé s'e- 
teindre dans la solitud - une féru 
me pour laquelle ils avaient de 
l’estime et d-; l’affection ; il y 
avait également des reporters en 
quête do nouvelles. Tout ce 
monde fut passablement désap
pointé de ne pa- voir Estelle. La 
vue de la jeune femme eût été un 
r gai des plus fins pour lesmo 1- 
dains aussi bien que pour les 
nouvellistes.

Il fallut s’en passer, non sans 
propos méchants pour l’absent -, 
dont la présence en eût infailli
blement suscité d’a 1 très non 
moins cruels.

Benoist, perdu dans le nombre 
écoutait et r cueillait tout avec 
une précision impitoyable ; -a — 
nature généreuse était exaspérée 
pa* la sottise et la méchanceté, 
pour ainsi dire, impersonnelles 
des foules, où chacun ujor.te un 
mot perfid j sans p n<er aux con
séquences, pour dire comme tout 
le monde, pour avoir l’air bien 
informé, peut-être pour montrer 
de l’esprit. Il se sentait devenir 
feroje en entend tut les inepties 
s’accumuler et volontiers il eût 
souhaité, comme cet emper. ur 
romain, ne voir a tonte cette 
massa qu'une seule tète pour 
pouvoir l’abattre d’un seul coup.

veut h «soin de recourir à -lie.
Ils s’étai *nt assis *ous les d ux 

à la tnè.ne table, l’un en face de 
l’autre, lui prenant des notes, 
elle relevant des comptes on 
çhercha it des adresses. Une 
grande sensation de calme les 
envahit dans la tiédeur ue cette 
soirée de printemps, à la clarté 
tranquille d’une lampe adoucie 
par l’abat-) ur. Un silence com
plet régnait dans l’hôtel, que la 
prés nce de la mort assombris
sait pour la sec mde fois en 
m ‘ins de treiz * mois Mais au- 
taat le suicide de Itiym ud avait 
anporté de trouble et de désar
roi, autant la fin p-év «e de Mme 
inspirait de gravité, pre que de 
recueillement.

Ceete impression d 1 calme, Jdo t ms 
silence, de repos, fut >i forte qu*
Mme de Beauraud épro tvale be
soin d- h rompre. Seule avec 
l'ho mne quYll) aimait, elle se 
sentait in 1 aidé, comme si ell »
11’a vau encore jamais m avec lui 
d’entretien confidentiel.

Ltis ant le jeune honnie à 
ses notes, elle ouvrit la porte de 
la porte voisine, où Mme Mont-
clar reposât sur sô 1 lit,entou ée uir, 10U mou temps, toutes mes 
de bougi -s et de cierges. Une lor.;es y seront 00 isacrées ! 
nappe de lumière blanche péné
tra parcel e porte ouverte dans une expression de termeié réso.u 
le salon tranquil'e. B-noist leva qua d elle revint vers la tabl> 
les ye ix et n’en vit que le reflet, où étau resté Théodore. 
l>ans cette clarté, qui par con- —A quoi pensez-vous ? lui de-
tras e semblait éblouissante, la mandi-til tout nature dement, 
forme d’Estelle, élégante et vir
ginale dans s s vêtements noirs même. Je u’aurai pas de repos 
10 it unis, -euablait sculptée dans à pré-ent, que je n’aie déc invert 
quelque marbre sombre; il ue la vérité
p lavait voir le visage, mais les £ll songea snr-le-sdramp à l’en- 
cheveax noirs ondées et lustrés, veloppeet fut prêt à lui tout ré- 
attachés sur le cou, dont il ne révéler.

Mai< cotnmmt avouer à cette 
avait

voyait que la ligue pure, étaient 
bien vivants, bien à die.

FEUILLETON malades, Ce n’est se gonfler de pudeur et de joie;
jà travers les larmes, les hnmilia- 
! tions, les tortures de tout genre 
il était venu, le visiteur inconnu 
l’hôte silencieux qui ne frapp • 
point à la norte, mais qui entre 
en maitre dans la

veuve sans è re femme, forte 
«,1e toutes s *s délicatesses de 
ne tille. Mme de Beaurand sen
tit quelle aimait.

La sourde colère qu’*-lle avait 
eue depu's longtemps contre 
Raymond tomba tout à coup, 
remplacée par une profonde pi
tié. e?, sans se l’avouer à elle-mê
me dans cette pitié se glis-a une 
sorte de tendresse. Au fond de 
son âme, si --lie avait osé y voir 
clair elle l’anrait peut-être re
mercié d’être mort, afin qu’elle 
fût libre d’épouser Théodore Be
noist.

je crois..

—Pourtant ? insista-t-elle 
- Vos yevx m’ont fait penser 

à quelque chose, et, au moment 
même où je m’ -n apercevais, j'ai 
perdu la notion de ce que j’a-

f -mme jusqu’à qu-1 point il 
Debout dans l’embrtsure, elle j douté d’elle, alors q l’aucune pa* 

regardait la morte et lui ooufiait role n’avait été échan rée entre 
Qu’ iura’t-tlle dit, eux, alors que leur accord repo

sait uniquement sur des silences 
et des sous-entendus ? Le geste 
même qui avait jeté Estelle sur 
son cœur pouvait être interpré
té comme
sympathie fraternelle.

Benoist n’avait jamais tremblé 
devant rien ; cette fois, il friafcm- 
na littéralement en songeant que 
d’un mot, il s’exposerait à per
dre Est -lie peur toujours. Il la 
savait tière ; la ble sure qu’il in-

i

UN MYSTERE sa peinée.
sa protec rice, s m uni ] ne amie, 
si elle avait su la vérité? Aurdt. 
elle permis à Estede de renon
cer à si fidélité illusoire? Q;’a'J- 
rait-elle fait si «-lie avait >u que 
l’uuique ambition de la jeune 
femme était d’épouser Théodore 
Benoist, vigneron elle,une Beau-

—Non, je ne suis pas une 
B-aurand. puisait Estelle; les 
écritures et la cér mom • qui ont 
fait de moi pour uu momuit lijfligerait à son amour-propre pou 
de R i y moud n’en ont point fait x'ait 11’être jamais guérie......Il

s Beaurtnd Je suis, malgré j eut peur en pensant qu’apres 
...... les sophismes, m id mois d-1 tout elle ne iui ava;t pas dit
le Brunâtre, libre d’épouser qui qu’elle l aimtitet que, p «ut-être,

plait, Et ce que je n’aurais j elie ne l’aimait lias.......
—Il faudra que je me sois bien 

assure d’elle; se dit-il, pour m’ex- 
s m indig iation —Nous 
deux p >ur chercher, fit-il

maison...—PA ri
val s cm voir.......

—Ce a ir ive. Pardonnez-moi. 
Ave. -vous confiance en moi. 

dites?
—Oui, répondit-elle simple-

— A Hors, à ue soir.
Elle rentra dans la chamh e 

Elle l’éeontait, av»c le senti- de Mme Montclar sous une siu 
ment d’un bien-être complet et gulièr»' impression de lura ère et 
nouveau; vile eût cru qu’un de sérénité. La vue de la vieille 
sang plus riche et plus généreux femm * endormie, i p ès de sa 
pareil aux vins des pays du so- fin, loin de lui inspirer de la fra- 
leil, coulait dans ses veines au yeur ou du chtgrin ajoutait en- 
son de cette voix contenue qu’el- core à son calme surprenant; e’é- 
le s'étonnait d“ trouver si harmo- tait l’arrivée au oo t d un être 
nieuse et «i tendre.

—Merci, dit-elle, mettant dans age, le repos après la bataille de 
ce mot tout ce '"qu’elle éprouvait lavie.
de leconnaissance. Une heure auparavant, Estelle

— Ne vous laissez pas émoi*- avait envie sa taute, d’être si 
voir, reprit-il, q roi qu’il arrive près de la mort; elle avait1 pres- 
qnoi qu’on puisse faire ou dir** que jalousé la paix mortuaire 
Vous êtes seule maitresse ici, qui l’attend dt: maintenant, elle 
vous saurez vous faire respec- se s niait des forces nouvelles: la

vie valait la pei e qu’on luttât,
—Pour cela, je vons en rénond! qu<-n ?oufirit ....... Un pouvait

fit-elle avec un fier sourire.Pour- ûéchi er sa main aux épines, on 
couvait laisser les gouttes de 
sang vermeil cornant desvsbies-

fHENRY G REVILLE l’expression d.une

XXV
(Suite)

Ne vous inquiétez absolument 
de rien.

4Lpas fait de votre vivant, ma bon
ne prot ctriee de peir de vous 
contrister; je le ferai mamteuaut, \ poser à 

laver ia sommes
tout haut, et nous aurons Jdésor- 
m as un champ d’action plus

Ayant fi ii sa tâche, il se leva. 
—Je vous reverrai dem dn, dit 

il ; vous n’irez pas a l’église, 
vous ne vous montrerez nulle 
part, vous ne recevrez person-

eprouvé. la fia d'un pénible voy*
XXVI

Vers sep! heures du soir, au 
moment où les rayons du soleil 
quittaient le. fenêtres de lVtage 
supérieur de l’hotel, la mort en
tra ch-Z Mme M mtclar avec le 
crépuscule,comme lui sans se
cousse et sans déchirement. 
Lorsque Benoist se présenta vers 
neuf heures, il trouva Estelle 
très calme, assise à -ou bureau.

Les domestiquescounaisstient 
trop bien la longue habitude du 
jeune homme dans la maison ‘ 
pour s’étonner de 1 y voir en pa
reille circonstance.

Dans l’avenir, il en serait au
tre m *nt; aussi Théodore se fit-il 
donner par Mme de Beaurand 
toutes le.' informations nécessai
res, afin d î n’avoir pas trop sou-

poarvuqu- je puss 
tache sanglante que votre neveu 
a mise sur ma robe nuptiale î Je 
n’ai plus â penser à pers -une, 
ma menant qu’a moi et à Tave

ler ?
Sou j -une visage avait pris

quoi me r“gard z-vons comme 
c«*la? ajouta-t-elle, frsppéde voir 
une expression de trouble bizar- sures é.oiler la poussière de la 
r*» remplacer sur le visage de 
Théodore la confiauc et la ten- neur> et Pour autre cnose encore, 

qui sans l’houneur u’anrait au 
cun prix, mais que l’honneur 
grandissait de toute sa p ropre 
hauteur...

A la pensée de cette chose mys 
térieuse, Estelle sentit son cœur

—«Le puis-je ? demanda Estel-

—Vous êtes malaie,—et il y a 
de quoi. A demain.

Ils échangèrent une poignée 
d‘ main fraternelle, et elle se 
trouva seule ; seule, mais non 
isolé d.

Las vingt-quatre |heures sui
vantes passèrent comme passent

le.
route; o . c mbatlrait pour Vhon-

—A l’avenir, répondit-elle de
dresse.

—Je ne sais pas. dit-il . n pas
sant la main sur son front; je 
suis fatigué, s ins doute 
puis quelque temps, j’ai les yeux

(A amrtwuer)De-
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